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paraître le dit Joseph Roy, pour se voir condamner
en telle amende qu'il nous plaira ordonner, pour avoir
reçu les dits habitans de Beaumont à son moulin,
et y avoir fait moudre leurs grains; lui faire
défenses de récidiver sous telle autre peine qu'il nous
plaira, comme aussi ordonner que le dit Roy fera sa
declaration de ceux des habitans de Beaumont aux-
quels il a fait moudre des grains, et quelle quantité,
sauf au suppliant de prouver le plus; condamner, les
dits habitans de Beaumont, qui ont été au dit
moulin du dit Joseph Roy, à payer au suppliant,
qui est leur seigneur et qui a droit de banalité, les
droits de mouture des grains qu'ils y ont portés,
avec amende telle qu'il nous plaira de l'arbitrer; leur
faire défense d'aller à l'avenir moudre en d'autres
moulins qu'en celui de la dite seigneurie, sous peine
de saisie de leurs grains, d'amende ou de telle autre
peine qu'il nous plaira ordonner; qu'il sera permis au
dit sieur de Beaumont de faire publier et afficher, à
la porte de l'église au dit lieu, l'ordonnance qui
interviendra, à ce que personne n'en ignore.

La dite requête signée du suppliant, au bas de la-
quelle est notre ordonnance en date du trois du
présent mois, portant, soit communiqué au dit Joseph
Roy, pour y fournir de réponses et en venir pardevant
nous le jeudi quinzième du même mois; auquel jour,
les parties ayaut comparu a été dit par le dit Joseph
Roy pour ses défenses:

Que le moulin de la seigneurie de Beaumont
n'étant pas en étac de faire de bonnes farines, par le
défaut des moulanges, le dit sieur de Beaumont avoit
bien voulu permettre à ses habitans de moudre ail-
leurs que dans le dit moulin banal;

Que ce n'étoit qu'en vertu de cette permission
verbale que lui défendeur avoit reçu les dits habi-


